
 
 

Auteuil, 18 mars 1860	

 
De l’espérance 

Ste Marie Eugénie de Jésus	

 
Je ne doute pas, mes chères filles, qu’en voyant une de nos sœurs nous quitter pour aller au ciel1, 

vous n’ayez fait de sérieuses réflexions sur ce que vous voudriez avoir fait pour Dieu à cette heure 
suprême et sur les dispositions qui nous sont les plus nécessaires pour avancer dans la vie religieuse. 
Celle que je crois la plus importante pour toutes les âmes, quelles qu’elles soient, c’est l’espérance. 
Cette vertu qui paraît si facile est plus rare qu’on ne pense et cependant elle est d’un secours bien grand 
pour ne pas se décourager dans les difficultés de la vie spirituelle. 

Sainte Thérèse disait que Dieu est bien près d’une âme qui vit dans l’espérance et dans le silence, 
spe et silentio. Un autre saint a dit : dans l’espérance et dans la patience, spe et patientia. Le silence 
pour nous séparer des relations et de toutes les choses de ce monde, la patience pour nous supporter 
avec nos misères et nos défauts, et enfin par-dessus tout l’espérance, qui nous fait jeter en Dieu seul 
notre espoir et appuyer sur lui seul toute notre confiance. 

 

                                                        
1.	Le	15	mars	1860,	Sr.	Marie-Joséphine	de	Nazareth,	Eugénie	Nourrit,	est	morte	à	Auteuil	d’une	phtisie	galopante,	à	l’âge	de	27	
ans.	


